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Photo Richard Mouillaud

Sur les réseaux sociaux, 
nombre de sportifs profes-
sionnels se sont fait remar-
quer ces derniers mois en 
faisant le geste de la « que-
nelle », parfois même en 
compagnie de Dieudonné. 
Parmi les plus connus, Tony 
Parker qui s’est illustré à 
plusieurs reprises. Le judoka 
Teddy Riner et plusieurs 
basketteurs de l’équipe de 
France de basket engagés 
lors de l’Euro 2013 ont aussi 
fait le geste polémique. Des 
footballeurs et des handbal-
leurs professionnels ont éga-
lement suivi le mouvement, 
sans forcement connaître la 
signification de ce geste. 
Récemment, Mamadou 
Sakho, le défenseur de 
l’équipe de France de foot-
ball, a affirmé avoir été 
« piégé » par l’humoriste 
après avoir été pris en photo 
en train de faire le geste de 
la « quenelle » aux côtés de 
Dieudonné.

Des sportifs ont 
aussi fait le geste

Y
oann, David, Raphaël, 
Jérémy, Ilan… Six gar-
ç o n s  â g é s  d e  1 8  à 

2 2  a n s  o n t  é t é  m i s  e n 
examen hier mardi par un 
juge, dans une instruction 
ouverte pour « violences en 
réunion, provocation et par-
ticipation à un attroupement 
a r m é ,  po r t  et  t r a n s po r t 
d’arme blanche », à la suite 
des deux expéditions puniti-
ves menées le week-end der-
nier, visant des auteurs du 
geste dit de la « quenelle », 
interprété comme antisémite 
par ces jeunes gens issus de 
la communauté juive de Vil-
leurbanne.
Placés sous contrôle judiciai-
re, avec pointage régulier au 
commissariat, ils sont pour-
suivis pour leur participation 
présumée à l’agression d’un 
garçon de leur âge, dans la 
s o i r é e  d u  d i m a n c h e 
22 décembre.

À l’origine de l’affaire : une 
photo sur Facebook. Une pro-
vocation de trop, dans des 
esprits surchauffés. La veille, 
des justiciers autoproclamés 
s’étaient heurtés aux portes 
du First, établissement de 
nuit des Brotteaux, dont des 
serveurs ont fait polémique 
pour une photo avec pause 
de la « quenelle ». Dans la 
foulée, une trentaine de per-
sonnes avait mené une intru-
sion violente pour des motifs 
similaires, ciblant cette fois 
un employé de l’hôtel Mama 
Shelter, à Lyon 7e.
Décidés à retrouver Erwan B, 
à cause de sa photo tendan-
cieu se sur  Fac ebook,  l es 
jeunes villeurbannais ont 
constitué un groupe, via con-
versations et SMS au ton har-
gneux. Les premières investi-
gations révèlent qu’ils ont 
tourné plusieurs heures dans 
le quartier. Certains à pied, 

d’a u tr es e n A u di  A 3.  Un 
manège qui a intrigué une 
r iveraine et  provoqué un 
contrôle de police ! Deux 
jeunes en train de se débar-
rasser d’une matraque ont 
été interpellés. Une cagoule, 
un poing américain et trois 
matraques ont été trouvés 
dans une Peugeot 106 à leur 
disposition. Une heure après, 
ver s  2  heu r es  d u  m a ti n , 
l’autre groupe tombait fina-
lement dans la rue sur la vic-
time désignée par Internet. 
Selon un témoin, ils ont tenté 
de l’enfermer dans le coffre 
de l’Audi. Un point démenti 
par auteurs présumés et vic-
time elle-même.
Les quatre ont été retrouvés 
chez eux le lendemain. Leurs 
déclarations font penser que 
l’affaire s’inscrit dans une 
r ivalité entretenue entre 
groupes de jeunes gens, où 
se mêlent bravades, rendez-

vous, provocations récipro-
ques à connotations racistes 
et antisémites. Auteurs pré-
sumés et victimes se connais-
saient avant. « On se situe 
aussi dans des histoires de 
gamins, sans forcément de 
motifs clairement idéologi-
ques », relativise Me Frédéric 
Lalliard, avocat désigné avec 
Richard Zelmati, « ils peu-
vent ressentir une provoca-
ti o n et  to m ber  da ns une 
riposte disproportionnée. » 
Un comportement aux con-
séquences lourdes. Ce qu’a 
voulu visiblement faire com-
prendre la juge ChristinePey-
rache, en leur posant cette 
question : « Pensez-vous 
réellement que votre partici-
pation aux faits qui vous sont 
reprochés est de nature à 
contribuer à un regard posi-
tif et apaisé sur la commu-
nauté juive ? » ■

Richard Schittly
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P
our le député euro-
péen et président du 
groupe FN à la Région 

Rhône-Alpes, Bruno Goll-
nisch, le « geste de la que-
nelle est un geste d’irres-
pect à l’égard des pouvoirs 
établis, du politiquement 
correct, c’est une version 
édulcorée du bras d’hon-
neur, voilà ce que c’est au 
départ ».
S’il ne peut dater l’appari-
tion de ce geste, l ’élu le 
pense relativement ancien. 
Lui-même ne le pratique 
que très exceptionnelle-
ment « une fois, à la f in 
d’un repas amical et un peu 
arrosé, j’ai été pris en photo 
le faisant ».
I l  d é n i e  f e r m e m e n t  y 
mettre une connot ation 

antisémite et est lassé des 
questions trop fréquentes 
sur ce sujet « J’ai d’autres 
c h o s e s  à  d i r e  s u r  d e s 
t h è m e s  p ol i t iq ue s  p lu s 
importants ».
Quant aux ag ression ou 
tentative d’agression en 
groupe dont ont été victi-
mes à Vil leurbanne et à 
Lyon deux personnes qui 
auraient fait  ce geste, il 
« trouve lamentable que 
des milices se réclamant de 
l ’ identi té ju ive agissent 
comme si elles pouvaient le 
faire en toute impunité. Il y 
a des lois qui permettent, si 
on estime être injurié ou 
diffamé de saisir les tribu-
naux. On ne peut pas se 
faire justice soi-même. Je 
condamne ces exactions 

com m e j e cond am nerai 
toute exaction de quel que 
g roupe qu ’el le provien-
ne » ■

Recueilli par M. R.-P.
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La polémique sur la « quenelle »         et les expéditions punitives enfle

L
a quenelle est-elle un 
geste condamnable ou 
u n  s i m p l e  e f f e t  d e 

m o d e  ?  L a  p o l é m i q u e 
enf la it  déjà  depuis plu-
sieurs mois sur la toile. Les 
e x p é d i t i o n s  p u n i t i v e s 
menées contre des auteurs 
du geste dit de la « quenel-
le » ce week-end à Lyon ont 
f ini de mettre le feu aux 
poudres.

« Geste 
antisémite » 
pour la Ligue 
contre 
le racisme

À l’origine de ce désordre, 
quatre barmen de la boîte 
de nuit le First Revolution 
(Lyon 6e), avaient posé sur 
une photo en faisant une 
« quenelle », ce code très 
u t i l i s é  d a n s  c e r t a i n s 
milieux ou par des « anti-
système » de tout bord.
Un groupe de soutien a été 
mis en place dès le samedi 
sur Facebook après leur 
licenciement par la direc-
tion de l’établissement. Il 
r é u n i s s a i t  p l u s  d e 
2 700 personnes mardi en 
fin d’après-midi. 
Les amateurs de « quenel-
les » se défendent sur les 
réseaux sociaux d’agir avec 
une quelconque arr ière-

pensée antisémite. Contac-
té hier, l’administrateur du 
g r o u p e  d e  s o u t i e n  a 
estimé : « Soit les Lyonnais 
ne connaissent pas le geste 
de la « quenelle », soit ils ne 
trouvent rien d’hitlérien ou 
d’antisémite dans une très 
grande majorité ».
Provocation au nom de la 
l ibe r té  d ’e xpre s sion  ou 
propos anti-sioniste, sur la 
toile, on ne sait plus quoi 
penser. De nombreux grou-
pes Facebook, Lyonnais et 
nat ionaux,  tour nent  en 
d é r is ion  cet t e  f am e us e 
« quenelle », de multiples 
photos à l’appui.
D e s  com m ent aire s  re n-
voient à la page Facebook 
de l’humoriste Dieudonné, 
où est faite l’apologie des 
« quenelliers ». Une jeune 
femme y signale sa présen-
c e  s ur  le s  l ie ux  l or s  d e 
l’incident de samedi soir au 
Mama Shelter.
Le basketteur  de l’Asvel 
Georgi Joseph était présent 
lui aussi au bar-hôtel du 
7e arrondissement de Lyon. 
Sur son compte Twitter, il 
raconte l ’ irruption d’un 
groupe « d’une vingtaine de 
personnes » au cours de la 
soirée et affiche clairement 
sa sympathie pour l’humo-
riste et la « quenelle ». « Ils 
ont gazé à la lacrymo le 
resto où je mangeais, Le 
Mama Shelter, en réponse à 

une quenelle postée sur 
dieudosphere. »

La Licra 
condamne 
fermement 
la violence 
des représailles

Dans le Progrès de lundi 
23 décembre, des footbal-
leurs givordins utilisaient 
eux aussi ce geste. Sur leur 
Facebook, les commentai-
res fusent. « Connaissant 
mes joueurs, je doute qu’ils 
aillent faire de la polémi-
que, réagit Zizou Draidi, 
leur entraîneur. Sur un ter-
rain de sport, il n’y a pas de 
place pour la politique. Mes 
joueurs ne sont pas des 
extrémistes. Ayant moi-mê-
m e  s o u f f e r t  i l  y  a  d e s 
années d’insultes à l’égard 
de la communauté maghré-
bine, jamais je ne tolérerai 
ce genre de comportement. 
J e  s e r a i  t r è s  v i g i l an t  à 
l’avenir ».
La  Ligue internationale 
contre le racisme et l’anti-
sémitisme (Licra), contac-
tée hier, « condamne abso-
lument l’utilisation de la 
violence » par les justiciers 
de la communauté juive. 
« Si la bataille doit se faire 
pour que le geste de la que-
nelle soit reconnu comme 

un geste antisémite, cela se 
fera devant les tribunaux, 
explique le service commu-
nication de la Ligue. Juridi-
quement, il est très dur de 
faire reconnaître la quenel-
le comme tel, mais pour 
nous, la quenelle est claire-
ment un geste antisémite et 
nous allons essayer de le 
démontrer ». Il rappelle à 
ce propos que l’humoriste 
Dieudonné, inventeur du 
geste dit de la « quenelle » 
il y a une dizaine d’années, 
a porté plainte contre la 

Ligue pour son interpréta-
t i o n  d e  l a  «  q u e n e l l e  » 
comme antisémite.
Même s on de c loch e du 
côté du Conseil représenta-
tif des institutions juives de 
France (voir ci-contre).
En cette période de Noël, 
cette quenelle retombera-t-
elle comme un soufflé ? ■

Julie Olagnol

Lyon. Sur les réseaux sociaux, les groupes qui se sont improvisés justiciers de la 

communauté juive font parler. Les associations anti-racisme souhaitent calmer le jeu au 

plus vite. Enquête sur les ravages de la quenelle sur le net.

Agitation sur les Agitation sur les Agitation sur les Agitation sur les 

réseaux sociauxréseaux sociauxréseaux sociauxréseaux sociaux
C’est à l’instigation de 

Dieudonné que le geste de la 

« quenelle » s’est autant 

répandu sur les réseaux 

sociaux comme Facebook 

et Twitter.

« Je suis choqué et scandalisé. 
Nous n’avons pas besoin de ça », a 
déclaré mardi le directeur général 
du fabricant de quenelles Giraudet, 
Patrick Battendier, interrogé sur la 
polémique liée au salut dit de la 
quenelle. La société n’a pas obser-
vé d’impact sur la vente de ses 
produits, très élevée en période de 
fêtes, mais le geste controversé, 
sans même parler des conséquen-
ces qu’il provoque, risque d’avoir 
un impact en termes d’image sur le 
produit et la marque. C’est ce que 
redoute Patrick Battendier, dont la 
société fabrique 1 300 tonnes de 
quenelles par an. Giraudet réalise 
20 % de ses ventes au cours des 

fêtes. La société, située à Bourg-
en-Bresse, emploie 50 personnes.
Le directeur général de Giraudet 
prévoit d’alerter le syndicat des 
fabricants de produits traiteurs 
frais, auquel appartient l’entrepri-
se, pour vérifier les dispositions 
juridiques qui concernent le pro-
duit et la marque. Selon plusieurs 
informations publiées au mois de 
décembre, les marques « quenel-
le » et « quenelle + » ont été 
déposées à l’automne à l’Institut 
national de la propriété industrielle 
(INPI) par la société gérée par la 
compagne de Dieudonné, Noémie 
Montagne.

Frank Viart

Giraudet : « Choqué »

La quenelle : La quenelle : La quenelle : La quenelle : 
un salut douteux qui fait recetteun salut douteux qui fait recetteun salut douteux qui fait recetteun salut douteux qui fait recette
Le geste un peu idiot qui consiste à tendre le bras vers le bas en 
posant simultanément la paume de son autre main sur l’épaule 
n’aurait pas eu vocation à sortir des cours de récréation si l’humo-
riste Dieudonné connu aussi pour ses saillies antisionistes n’en 
avait pas fait un salut de ralliement. Peut-être surinterprété par 
certains, ce salut est devenu à leurs yeux une forme détournée de 
symbole hitlérien alors qu’à la base il se voulait une déclinaison 
du franchouillard bras d’honneur.


